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Science zurichoise:

Les quais de
Genève bien plus
reposants que le
Communal?

> p. 4

Annonce classée:

Ville d’enfer
cherche 
milliardaires 
pour s’en sortir 

> p. 3

Avis d’«experts»:

Etre logé à 
bon marché 
nuit gravement 
à notre standing

> p. 2

Classé «pire ville de Suisse» par certains médias

Le Locle 

dit M.... 
à ceux qui 
le dénigrent

...et MERCI 
à ceux qui 
le font vivre!
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Tir groupé sur la ville

Le Locle, «la ville où il fait le moins bon vivre
en Suisse», «la pire ville de Suisse». «l'enfer de
la Suisse», «la ville la moins attrayante de
Suisse», «la ville la moins sexy de Suisse»... 

Voilà quelques-unes des appréciations diffu-
sées, souvent en titre, par plusieurs médias fran-
cophones du pays et même de l'étranger pen-
dant les dernières vacances d'été. Une vraie
campagne de dénigrement, qui porte un évident
préjudice à notre ville. A juste titre, elle a cho-
qué, blessé, outré de nombreux Loclois et
Locloises, d'ici et d'ailleurs. Certains ont d'ail-
leurs réagi vigoureusement dans des courriers
de lecteurs. Mais la salve a été tirée, ses dégâts
sont faits. Dans ces conditions, le Conseil 
communal juge vain de ferrailler contre les
moulins à vent! Il estime pourtant utile et néces-
saire de fournir ici quelques explications sur la
manière dont ce pilori
a été dressé. Et d’af-
firmer sa confiance
dans une qualité de
vie à laquelle il tra-
vaille au jour le jour,
avec l’ensemble des
Locloises et Loclois.

Ala base, un article du
magazine économique
Bilanz du 26 juillet
2006. Sous le titre
«Top of Switzerland»,
il présentait et com-
mentait «en exclusi-
vité et pour la première

fois les résultats détaillés de la plus importante
étude comparative de toutes les villes de
Suisse». Une étude prétendant déterminer les
villes de Suisse «les plus attrayantes à habi-
ter». En tête, «die attraktivste Stadt der
Schweiz zum Wohnen»: Küsnacht, banlieue
résidentielle chic de Zurich. «Die rote Laterne
geht an Le Locle im Kanton Neuenburg». 
La lanterne rouge ainsi accrochée au Locle
n'était mentionnée qu'assez discrètement par
le magazine, qui présentait en outre de ma-
nière assez détaillée, sans toutefois être com-
plète, les critères de classement. Mais à quel-
ques heureuses exceptions près, les autres
médias ont repris en général de manière très
sommaire cette «étude», se bornant la plupart
du temps à mettre en évidence les têtes et
queues de ce classement dit de «l'agrément de
vie». Ceux qui ont pris la peine d'analyser un
peu le procédé, voire de formuler quelques ré-
serves, sont rares. Et si les Alémaniques et les

Tessinois ont en général plutôt mis l'accent sur
les communes les mieux classés, plusieurs 
médias francophones ont, eux, allégrement
«fusillé» Le Locle en focalisant et titrant l’info
sur son rang dégradant…

Ce que les médias 
n’ont pas dit
Ce «classement» ne résulte pourtant ni
d'une enquête officielle ni d'un travail jour-
nalistique objectif. C’est un amalgame sub-
jectif d'une cinquantaine de critères, re-
groupés en neuf catégories, par un bureau
privé de consultants en investissement im-
mobilier. Les trois premières suffisent déjà à
démontrer le caractère clairement orienté de la
démarche: «centralité», «richesse», «charge
fiscale». Autrement dit, pour être éligible, la
cité «idéale» doit être un grand centre ou dans

M…. à ceux qui peignent le diable sur nos murailles!
MERCI à ceux qui s'y démènent comme de beaux diables!

Vivre au Locle, c'est fou, oui...

2

Des loyers trop bon marché. Une nature pas assez taillée, alignée et clôturée.
Trop peu de milliardaires. Pas de vastes banlieues ni de gros avions plein le
ciel. Des revenus tirés de savoir-faire rigoureux plus que de jonglages ha-

sardeux. Un lac et des vignes cachés par une colline boisée. Une vie culturelle à
l'intensité trop peu mondaine. Un tourisme trop discret. Entre autres. 

Tels sont les péchés «capitaux» qui, sur la foi d'un cabinet d'économistes et statis-
ticiens zurichois voués à l'investissement immobilier, ont valu au Locle d’être stig-
matisé par les médias comme l'enfer des villes suisses. Un «jugement» (dernier?)
publié, faute de mieux, pendant les vacances d'été.

A ceux qui, une fois de plus, peignent ainsi le diable sur nos murailles, le Conseil
communal de la Ville du Locle dit simplement mais fermement M…. Parce que
chez nous, on pratique plus volontiers la volée de bois vert que la langue de bois.
Et parce que c'est à cette table des matières que nous classons, nous, ces
pseudo-études de «spécialistes» autoproclamés, complaisamment relayées par
les médias.

Cela réglé, nous nous soucions surtout de tous ceux qui, dans ces murs, se 
démènent comme des beaux diables pour contribuer à une authentique qualité de
vie. A tous ceux-là, à ces citoyennes et citoyens qui cultivent d'autres valeurs que
celles d'analystes financiers de Bülach, le Conseil communal loclois dit chaleu-
reusement MERCI, COURAGE et aussi BIENVENUE. 

Dans ces  pages, nous tenons à leur expliquer pourquoi nous ne voulons pas les
laisser, nous laisser, prendre pour des idiots ou des arriérés. Et comment nous
sommes résolus à tout faire pour que demain comme aujourd'hui, vivre au Locle,
soit fou, oui! Heureusement…

Etre logé à bon marché nuit
gravement à notre standing
urbain! Cet avis des «experts»
financiers zurichois n’est bien sûr
pas celui des locataires loclois,
qui apprécient, eux, de bénéficier
de loyers parmi les plus favora-
bles du pays... Et si la Suisse des
affairistes classe Le Locle comme
enfer, la Suisse culturelle appuie 
le classement au Patrimoine 
mondial de l'UNESCO de 
l'agglomération XIXe siècle qu’il
forme avec La Chaux-de-Fonds.
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sa banlieue, et n'avoir aucun souci d'argent
tout en ayant les impôts les plus bas – ce qui re-
vient à privilégier les nids de millionnaires...

Ville d’enfer 
cherche milliardaires 
pour s’en sortir. 
Une telle petite annonce serait la seule
chance pour Le Locle de satisfaire les
critères des «experts» zurichois! 

Ensuite, pour départager les paradis fiscaux, 
on examine la «structure sociale». A ne pas
confondre avec «prestations sociales», bien sûr.
C'est de la composition socioprofessionnelle de
la population qu'il s'agit. Là encore, l'idéal, pour
qu'une commune soit jugée agréable à vivre, c'est
qu'elle recense un maximum d’universitaires, de
dirigeants ou de professions libérales. Quelques
artistes célèbres ne déparent pas le paysage, pour
autant qu'ils restent discrets. Mais des quartiers
populaires bousillent le score. On s'étonne pres-
que de voir apparaître dès lors une catégorie
«transports publics» – mais pas longtemps. Là
encore, les investisseurs ont leur modèle calibré:
le réseau de métropole et grande banlieue; hors
de ce moule, point de salut. Les «spécialistes»
ont aussi une catégorie «dynamisme». Vous
croyez que le Locle va y marquer des points avec
son industrie en plein boum, sa vie culturelle et
conviviale qui bouillonne, ses finances publiques
assainies? Allons donc! Les critères sont… la
croissance de l'activité immobilière, et la propor-
tion de seniors dans la population!

Des critères d’affairistes

La mesure de l'«attrait touristique»?  Il ne s'agit
pas de savoir si nos musées, nos sites naturels,
nos festivals sont à la hauteur de ceux de
Freienbach ou de Zollikon… Les «spécialistes»
ont juste fait le compte des nuitées en propor-
tion des habitants. On a échappé à la densité de
cars de touristes japonais, mais de justesse.
Inutile de dire que Davos, malgré son manque
de «centralité», se classe en tête de la discipline.
Bilanz souligne comme pour s'excuser que 
St. Moritz et Zermatt ne figurent pas au palma-
rès, en rappelant que ces deux autres stations
huppées n'atteignent pas (hors saison s'en-
tend…) les 10 000 habitants… La ville qui of-
fre les meilleures possibilités de délassement?
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L'enfer en bonne compagnie…
Quand les «spécialistes» zurichois attribuent
les mérites, Le Locle n'est pas seul à coiffer
le bonnet d'âne: en gros, tout ce qui n'est pas
dans le triangle d'or alémanique ou au bout
du Léman se retrouve dans les tréfonds du
classement! Les trois villes de l'Arc jurassien
(La Chaux-de-Fonds 117e, Delémont 121e, Le
Locle 122e), occupent les trois derniers
rangs, dans l'ordre de leur taille. Mais elles
ont pour compagnes infernales les quatre ci-
tés valaisannes Sierre (120e), Martigny
(119e), Monthey (118e), Sion (115e), ainsi
que Bulle (113e), Yverdon-les-Bains (105e),
Fribourg (102e), Neuchâtel (101e)… A côté
de ces onze «damnés» romands, une dizaine
de communes alémaniques sont reléguées
entre le 100e et le 116e rang… Dans le «top
ten», 6 communes zurichoises... et Genève.

BALANCE

Sait-on seulement, dans
les officines financières
zurichoises, qu'au Locle,
on a cette vision d'une
cité industrielle?

C'est Genève. Pourquoi? Parce que les analys-
tes prennent en compte à ce chapitre la densité
des parcs et des quais sur le territoire commu-
nal. La pleine nature, zéro. Forêts, pâturages,
pistes, chemins et sentiers jurassiens ne valent
rien pour la détente du citadin!

Cette «étude comparative» complaisam-
ment médiatisée abuse donc le public: en fait
d'agrément de vie, elle établit un palmarès
des villes où investir dans l'immobilier a le
plus de chances de rapporter gros! On distri-
bue bons et mauvais points en termes appa-
remment absolus, alors que les critères sont

exclusivement financiers – et encore, dans
une perspective spéculative à court terme.  

Voilà selon quelle échelle de valeurs on fait
porter publiquement un bonnet d'âne au
Locle. Et voilà ce que nombre de médias,
tout réjouis de monter ça en épingle, n'ont
pas eu la curiosité professionnelle d'aller
voir, l'honnêteté intellectuelle de prendre en
compte pour renoncer à des titres insultants,
nuisibles. Voilà donc à quoi la ville du Locle,
simplement mais fermement, répond merde.
Sans entrer davantage en matière.

L
e Locle, en effet, veut être une ville où
la notion de «qualité de vie» ne soit pas
réservée à quelques privilégiés, mais

partagée par une population diversifiée, au
sein de laquelle toutes les catégories sociales
vivent en harmonie. 
La qualité de vie que nous revendiquons tient à
celle de notre environnement, naturel et bâti.
C'est pourquoi nous continuons d'accomplir de
grands efforts pour revaloriser notre urbanisme,
le visage de la cité, nos sites naturels. 
Elle tient à la vitalité et à la diversité de sa vie cul-
turelle, associative, sportive. C'est pourquoi,
nous apportons un soutien affirmé aux initiatives
prises dans ce domaine, en saluant le renouveau
de dynamisme qui s'y manifeste. Elle tient  à une
dimension et  à un esprit favorisant un dialogue
direct et simple entre la population et les autori-
tés. A des structures de formation, sanitaires et
sociales optimales.
La qualité de vie au Locle tient à des finances
communales saines. Cela ne signifie pas seule-
ment un budget équilibré, un endettement maî-
trisé, une charge fiscale correcte. Cela signifie

aussi une capacité d'investissement en faveur du
bien-être de la communauté. En d'autres termes,
l'objectif n'est pas d'avoir les impôts les plus bas
ou d'accumuler des réserves en offrant un mini-
mum de prestations, ni de pressurer les contri-
buables en gaspillant, mais de pouvoir compter
sur les contributions équitables de chacun pour
assurer les meilleures prestations publiques à
tous. Pour offrir les meilleures conditions cadre
possibles à un développement économique et à
un niveau de vie optimaux. Bien sûr, il sera tou-
jours plus coûteux pour une commune de finan-
cer les équipements et prestations nécessaires ou

La réalité d’une qualité de vie partagéeLa réalité d’une qualité de vie partagée
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La qualité de la vie est
pluridimensionnelle, elle

touche tous les domaines 
importants de la vie; 
la qualité de vie dépend non
seulement des conditions de
vie objectives mais aussi de
la perception subjective
qu’en ont les individus 
(bien-être, satisfaction); 
la qualité de vie est en rap-
port avec des valeurs telles
que l’égalité des chances ou
la cohésion sociale.

Office fédéral de la statistique

4 N° UNIQUE • ETÉ 2006

“

”
agréables à ses citoyens que de compter sur ceux
du grand centre voisin; de se développer en alti-
tude plutôt qu'en plaine; de préférer l'intégration
à l'exclusion; de favoriser l'épanouissement per-
sonnel d'une population diversifiée et indus-
trieuse plutôt que la sérénité d'une petite élite.

Le Locle ne peut et ne veut donc pas rivaliser
avec les «paradis fiscaux». Nous savons et ap-
précions que nos contribuables, même aisés, ne
sont ni égoïstes ni avares, et ont autant de sens ci-
vique que de sens des affaires. Ceux-là n'ont pas
pour premier souci de payer le moins possible
d'impôts, mais acceptent volontiers de contribuer
à la prospérité générale en proportion de leurs
moyens. Ceux-là ne considèrent pas Le Locle
comme un enfer. Et se loger aux prix les plus fa-
vorables du pays, ce n'est pas l'enfer non plus
pour les locataires!

La Suisse des affairistes classe Le Locle comme
enfer? La belle affaire! La Suisse culturelle, pour
sa part, appuie officiellement le classement au
Patrimoine mondial de l'UNESCO de l'agglomé-
ration Le Locle / La Chaux-de-Fonds, pour la va-
leur exceptionnelle de l'ensemble urbain horlo-
ger du XIXe siécle qu'elle compose. 

La douceur enchanteresse du lac, des vignobles
et des quais lacustres, si chère aux spécialistes
zurichois de l'investissement immobilier, n'est
en outre pas plus éloignée du Locle que de bien
des quartiers de Genève ou Zurich. Et on s'y rend
dans des conditions plus agréables que les en-
combrements d'une métropole. 

Le développement et la diversification réjouis-
sants de notre tissu industriel démontre qu’on
peut entreprendre et investir avec succès au
Locle, pour peu qu’on ne limite pas son intérêt
aux placements à rendement maximum. Notre
taux de chômage est bien inférieur à celui de
Genève. Nos finances communales sont assai-
nies. Nos projets d’amélioration de nos commu-
nications progressent.

Compter sur nos valeurs

Ces faits concrets, réjouissants, ont une valeur
«scientifique» qui vaut bien celle des «études»
statistiques arbitraires d’une officine financière. 
Nous sommes résolus à faire tout notre possible
pour défendre la pérennité de nos savoir-faire et
de notre «génie» régionaux, notamment en conti-
nuant de miser autant que possible sur une forma-
tion de qualité, le développe-
ment de nos écoles techniques
et d’ingénieurs, une promo-
tion économique et touristique
efficace, un encouragement
résolu à une vie culturelle in-
tense et accessible. Et la cul-
ture d'innovation qui a fait et
fera le succès de nos industries

micro et nanotechniques, nous voulons l'appli-
quer au domaine politique. En mettant en place
de nouvelles structures, de nouvelles approches,
de nouvelles collaborations, en particulier avec
nos voisins immédiats: La Chaux-de-Fonds, le
réseau urbain neuchâtelois, les autres communes
de l'Arc jurassien, la Franche-Comté… Elles ont
un potentiel considérable, elles peuvent et doi-
vent nous permettre de maîtriser l'évolution pour
en faire un progrès général. Nous croyons d'ail-
leurs que cette évolution, au niveau mondial et à
moyen terme, va plutôt dans le sens d'un renfor-
cement des valeurs que nous défendons ici. 

Locloises, Loclois, 
MERCI! Bravo! 
Croissez et multipliez-vous!
Le respect des citoyens et de la vérité, voilà ce
que Le Locle revendique. Sans se considérer
comme la meilleure ville, ni admettre qu'on
puisse en désigner une comme la pire. 
Et voilà pourquoi Le Locle, dont les habitants
sont à la fois la principale raison d'être et les
premiers artisans, les premiers acteurs de la
qualité de vie, profite de ce «coup de gueule»
pour leur tirer un coup de chapeau. 
En leur disant chaleureusement MERCI. 
En les invitant à continuer, à croître et à se
multiplier! •

Classer ou casser?
Le meilleur, le pire, le plus, le moins… La
manie du classement envahit de plus en plus
notre vie quotidienne. 
Pour les sportifs de compétition, cela fait
partie de la règle du jeu. Pour les chefs de
cuisine ou les artistes de hit-parade, des ris-
ques du métier. 
Sur le terrain économique ou politique, c'est
beaucoup plus sournois, parce que derrière
les noms qu'on glorifie ou qu'on honnit pour
leur «succès», leur «valeur», leur «perfor-
mance» jaugée à l'aune affairiste, il y a beau-
coup plus que la carrière d'un individu: il y a
le sort de centaines de salariés ou celui de
milliers d'habitants. C'est pourquoi, l'organi-
sation de la vie en commun, de la trajectoire
d'une entreprise, ne peut pas obéir qu'à des
appréciations statistiques, qu'à des critères
financiers. Il est donc dangereusement sim-
pliste de faire passer pour scientifique ce qui
n'est qu'arithmétique, pour inéluctable ce qui
n'est que comptable.
Entre classer et casser, le pas est vite fran-
chi… Sur le plan humain, culturel, social et
politique, cette marotte est loin d'être inno-
cente. On devrait y réfléchir sérieusement, et
prendre des mesures régulatrices. Avant de
voir remplacer nos constitutions démocrati-
ques qui parlent de solidarité, de respect des
minorités, de tolérance et de liberté par la
simple loi du plus fort et le règne du «on ne
prête qu'aux riches»...

Les quais de Genève 
bien plus reposants 
que le Communal du Locle?

C’est une des trouvailles de la «science»
étalée par les conseillers financiers zuri-
chois! «Nulle part on ne se relaxe mieux
que dans la cité de Calvin, au bord du lac»
affirment-ils, en gros caractères... Il faut
être un fou de Loclois pour penser qu'une
ville reposante ressemble à ça... 
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